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Nouvea Larcr». I! Cet ' c inq';
ouvrage ~ 'le :. ~u fa:.-cmeuc
toutes les emai ner, .eu Uie cr e rntrrn=a!
Jo fascir 1Mee tous les eux mrr:, et r envi.

fo. epciahti f.çses, princi
.ps.lement la rr15 e Nr -les

.undis, et qui 4'.rinc tfrteA les "Ye Pour
5ert le numero un p'a5tl' tar:.randurn:relle

Toute pe.nnne qui pr-tw'ra %n ai..ement
de un ans 6 moi, ou 4 mois aura.d:'e 3 n
gratratemrent.

Toutecommanue de Vrlumes exkciut es
trois -=aines d'av . s..

i t i r cr.

c* i. c e pa se chez :c Père
S c est e s..r, ja scène pre-

• • • •• u :t icr de naicn dC cam-

. Le ¡ère Têtard.-T.iens, bonsoir,
G - os-Jcan, quel bon vint t'aimène ce
soir ?

Garos-ean.-J'sus v'nu ,.. j'voulais
vous entretiedùdre d'afftires sérieuses.

L.e î're Tètard.-A:tends un peu,
un i irin, l vu s t- lai été il la sta-

t.:mu ch.trcher ce gentlcrnat qui vient

aSc:HN Yi~.-ros.em: '':ihl
- ~ père Têtard.

PeèIre "Têtard, enî.t.r .

y Ia débarrassé de s'mand
Jean) B'en, mon an 5, fi
d m êai er a itain ri (l :

Gros Ja--Oi .r
Le père .letzard.- ' :

(est

s'

.1. i.

3'r-

"..

''.

: .te

te l accorded iUne con >V
- :. .cric;ime A n. c rer du 'r er l'ete par-'iei:e faut que j'alle

que tu la rende eurens

s«.ir ua Acèn. a t.icc e. a Sir John Buil)
:r,.1 n-èz: Pierri:ne Lstuline n ss

e'. .-- Pe:iheule, ens'ite prms Jean Passerarreau. .Le père Têtard, a
G:s-J.:n nchn.ant.-J'ai Phon- r'marcier, ce 'rait icn

r . entre e c &7+-:.nie : [Air - neur ach faire voss cunnuissances. le' 'narcicr. (haut ) l
e p'ri.) i:o1.-Jean. 510d i:ou1 Maister. reuse, c'est tout.

P ietrche.--Mo tou. laster. Gros-Jean,-MaréiM
John Bull .a Gros- fean.--V4 avoir

. en, ce t e rem e. •sai V.-- Les a.. .cJe
A.> Gos-Jean tout has .1 Perpche.- Bul

v - à k:cra fe -X.. uoisqu-y veut ben dire donc, par
D nice iittel femme ? Le père Tétard.-A2 c:L,

Aierriche, de même.--Tsiis pas, - on va boire un p*tit cou

Gr.,os Jean a Johnci Blui.-,J'comî. çailles de ces deux :o:nére
A-c *rnds pas, Master. Pierriche) Oh ! Pierriche. d

Joh.er'n Bull nontrant Pierriche du table, et toi Gros-Jean, dam

g: belle creato ur ce 'lAcon.'.

G;.os.)·ean. -J'compirend, j'com- 1 ,o-Ja debouchv: :c
ircr,ds, aine belc créature, oui vous verse un verre au paére Te:

te M r '., l'avez dit, y'en a p dans tout le Le ¡reTtard.-E: to:
Ca mt :nct " 1 e tca.mc. monde pour accotcr ma 'ierriche. çon, et vous, John. Bu4J, et

Pa t Laut j' m'a dit en Le père Tétard.- lein, dis-tu, 'ta riche, vous ne buvez pas. :

,arian: qu'il n'oublierait pas de d'rmasn lierriche . - j( Pierriche) Apporte tr'3i ve

der ma main a mon oncle. S'il faut • ros-Jean.-J'pensc ben monrsieur Pierriche . appiiorte îrc25
soye op , né, j'pourai ;as Têtard, i vous vulez ben m'accorder jros.Jean remplit j:sqt.:

sa vousvouLe .ère. Têtard -h>nr-n manier pour.s snelles. Ah ! miais sa mint. Le.pèe tad

'p1ar:d ù ailioc ben anne fille, on Le pére T'et rd.-Pas si vile; mon. santé, mes enfants (ils tin
utgue pas pour d'rander- sa main a gaon, halte-là, je ne suis pas' un .Tous.-A vous pareil.

ses par.nts. C'est qu'il est ben faite ichar i tra., donne-moi le temps .Lc père -l'étard.-Voule -

GrosJea.n I... quelfts épaules !... quels d'ç6i:-r. A..tu envie que j'meure d'la pondrE, mes. agneau., j'.vas
b:aux cheveux ... et ses yeux... des courte haleine, prcndi.;es sens. ter aune p'tite chanîson a boire.

yeux à la iperdion de mou nIme... à .ros-jean.--Nf vous fries -pas. de 'ère Ttard, chantant.

Laddbauche." C'est-pas vinlue-pour M. Tétard, . la Marseilais.
ses yeux que je. l'aime... pour son Sir John Bull, intervenant.-Pas de
cocur qui' est si b.-in. Oh ! oh je {fghi, bonne garçonc, Gros John,
m'oublie, mon oncle qui m'a dit d'at. bonne garçone. Allons enf&nmu de la.hoctrilIe,

tiser le feu... voybns, (elie va à la Le père Ttard.-Soit, honne gar
cheir.mée; remue les cendres, puis re- ¢onc, coimxs' vout dites, mais etîTronto dort .

Uit jus vFermeil, un vin vIoré. f Avenant) à huit heures qu'il doit venir 'uommc.un page. Y a ti du bort sens y Peoàona ie dé cette vie,
(regardant l'heure) huit heures dlans de v'nir me d'mander ça. d'vant des Buvons, e n on, réjouinons.ni
un quart, X r elle même) que c'est lng étrangers. Por qu'en mourant, l'sme rati
d'atte.;dr'e. (Elle s'assied et reste- pen. ' John Bull.'-"il 1 'Sir Tétard, non On Primuc encore dire avec vons

se.) . . .rhocierg. (Le chor
Gris Jean. entrant.:-or.soir, Pier Le ere.Tetard exas did.-YP, p oue , buvonshe.. eunm ment qu'ça Va T'es tou- Vous votre chambte, M. Bull? . Mons

jours en bonne santé ? John BuU.-.All right I ail right t
lierriche -Oui, mOn toutou, tou- Le père Tétard, suivi de 'Jbhn Bullchntonst

ours sortept par la porte à gaiiche . vive la, femine, l'amour et le mn.,.

Pour. lu.i 4c,«iIZk±d la gorge, des bronche, çea4--.. t il. VOUA gn4ir pmomptement.et
Ol dira i'u'rnmindna. n'employez rjup . ii1 BAUM E RHCkiUM ~A 'mon

i 7Lt reot le

nsez quel' -SAVON- DE PIN' PARFUME rs

LA VERITE r1T CRAND OPERA Gros-Jeati.-ru peux pas t'inagi- ser
Que e.ri, irîi el neS l:u TR CcCrMiUnpurquoi que 'viei ce Joir

Qnt ph-so l - I .ù T-U iech J'cr. e qunon. . . ros-Jea . C'est > ps efaya

10 fe l. }IRR JC/1E :s I.ES AGhCRS Grs jean.-Eh j'vIs d'manî- de ie r épondre ent me

r -- em-IVs.\.VES der ta main au bonhomme, sitin ange. fate.
Pierriche, joyeusement.-Ah1 que Pie.rricl.--C'est pas d a

r0 T Fr E'> t t. .ý Ni N Afaut","" ' ' '' 'e.1 Î%~'. t'aîi fin, Cher, 'cher, viens que. j te cliterAU donne un bec Ci pincette, ros Jean----j'sa s b
rPRONN AGEs Gros jean cmbrasse lierriche. n'm'm era pas deh « l Ç

chle, c 'le teruier. Maine. N . , e '-Lé i. -.Le. l'ère "étard entre
S Je'-. 11 7an. p mit-is e. err.che.. s r..i.. Pîerridee..

.iu.v e uon Iul, chîargé de erch.-ac'et
'ir Joh B'ul.. A nglais en~ villegia
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